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Nous avons commencé dans notre numéro 881 et poursuivi dans notre numéro 883 la
traduction d'une proposition de réformes qui nous vient du Royaume-Uni tendant à
substituer aux multiples taxes en vigueur une taxe unique basée sur l'énergie. Voici la suite de
cette traduction :

3.4 On mesure trÃ¨s facilement le contenu en            Ã©nergie (physique, diffÃ©rent de sa valeur monÃ©taire)          
 de tous les matÃ©riaux Ã  l'aide de procÃ©dures bien            Ã©tablies ou Ã  partir de tables en fonction de leur
poids            ou de leur volume. La dÃ©claration en Ã©nergie sur les documents            d'import-export (qui peut
Ãªtre constestÃ©e par les producteurs            indigÃ¨nes sur justification du vÃ©ritable contenu en Ã©nergie)           
ne serait qu'une simple procÃ©dure douaniÃ¨re dans toutes            les transactions commerciales et les
mouvements de marchandise en gros.            Bien que tous les utilisateurs d'Ã©nergie ou de produits
Ã©nergÃ©tiques            adopteront sans doute des procÃ©dures d'audit en Ã©nergie            (dÃ©fia disponibles)
pour des raisons d'efficacitÃ© Ã©conomique,            c'est l'Ã‰tat qui Ã©valuera et appliquera la Taxe Unique           
mais une fois seulement : Ã  la source Ã©conomique. Aux            frontiÃ¨res europÃ©ennes (ou nationales) on
applique la            Taxe unique sur tous les mouvements de marchandises (entrant ou sortant)            suivant des
taux conformes aux "normes industrielles" en agrÃ©geant            ainsi les produits composites tels que les moteurs
d'automobiles qui            renferment une grande variÃ©tÃ© de matÃ©riaux qui,            pris sÃ©parÃ©ments,
auraient des Contenus LÃ©gaux            en Ã‰nergie Primaire diffÃ©rents. Ces taux sont calculÃ©s            de
faÃ§on Ã  incorporer toutes les pertes de conversion            et de fabrication qui supportent donc la Taxe Unique.
Quoiqu'on puisse            s'attendre Ã  ce que cette procÃ©dure amÃ©liore les            rendements de conversion (par
exemple, la rÃ©cupÃ©ration            de l'Ã©nergie perdue dans les torchÃ¨res dans les puits            de pÃ©trole), il
faut en fait s'assurer que tous les points de            taxation sont Ã©gaux. C'est essentiel pour que le commerce
intÃ©rieur            et extÃ©rieur ne soit pas discriminatoire. Le reste, comme nous            le verrons, est pris en
compte naturellement et Ã©quitablement            Ã  mesure que l'Ã©nergie se diffuse dans l'Ã©conomie            des
ressources dans toutes les activitÃ©s humaines.

 3.5 Des combinaisons des Ã‰nergies Primaires            LÃ©gales prÃ©cÃ©dentes sont appliquÃ©es Ã             , ou
contenues dans, toutes les ressources matÃ©rielles et tous            les produits (cuivre, fer, acier, aluminium et tous
les autres mÃ©taux ;            tous les plastics ; l'Ã©lectricitÃ©, le pÃ©trole et            toutes les Ã©nergies
(secondaires) raffinÃ©es et fiouls ;            le papier peint, les textiles synthÃ©tiques, les engrais artificiels,...).           
On ajoute aux matÃ©riaux naturels tels que les tissus de coton            des Contenus en Energie Primaire LÃ©gaux
pendant leur fabrication            comme on le fait pour les briques, le ciment, le verre, les cÃ©ramiques            et tous
les matÃ©riaux de construction ainsi que pour les industries            de services. Le Contenu en Energie Primaire
LÃ©gal peut provenir            de l'Ã©nergie utilisÃ©e ou perdue dans l'extraction, la            fabrication, le traitement et
le transport (contenu en Ã©nergie            "selon la valeur" ou "latent") ou Ãªtre dû            Ã  l'Ã©nergie "intrinsÃ¨que"
contenue dans            et transfÃ©rÃ©e Ã  partir de l'Ã‰nergie Primaire            LÃ©gale ellemÃªme. D'une maniÃ¨re
ou d'une autre, cette            valeur Ã©nergÃ©tique totale, supportant le coût ajoutÃ©            par la Taxe Unique,
diffuse vers les industries de services, les travaux            de bureau, la publicitÃ©, la radiodiffusion et finalement vers
           tous les consommateurs. En tant que taxe sur les ressources, la Taxe            Unique s'applique donc Ã 
toutes les consommations qu'elles soient            de produits tangibles ou non : du fioul brut pour le chauffage aux
services            bancaires. Le lÃ©gislateur n'a cependant pas ici Ã  se mÃ©ler            des dÃ©finitions lÃ©gales
parce que l'utilisations des Ã©nergies            de l'Ã©conomie des ressources tend tout naturellement Ã            
s'optimiser dans une Ã©conomie de marchÃ© libre. Cette caractÃ©ristique            intrinsÃ¨que et incontournable
rÃ©soud complÃ©tement            les problÃ¨mes complexes mentionnÃ©s en (1,2.3), (2.2) et            (4.1).

3.6 Le gouvernement aura Ã  assurer une planification            adÃ©quate et la sÃ©curitÃ© publique, Ã 
rÃ©glementer            la localisation et la sÃ©curitÃ© des turbines Ã  vent,            les Ã©missions de fumÃ©es et Ã 
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protÃ©ger le            bien Ãªtre public gÃ©nÃ©ral. La fraude fiscale sera            dÃ©tournÃ©e au profit d'initiatives
alternatives d'Ã©pargne            qui devront, pour la plupart, Ãªtre encouragÃ©es. Une grande            partie de la
lÃ©gislation est dÃ©fia en place. Les charges            lÃ©gislatives et administratives seront mÃªme dÃ©cimÃ©es     
      si l'on tient compte de ce que, comme nous nous orientons vers la "valeur            sociale" des ressources
matÃ©rielle, les politiciens apporteront            quelques complications moralisatrices dans des domaines tels que les 
          droits sur les alcools, le tabac,... et chercheront Ã  donner            (ou Ã  prendre) des avantages sÃ©lectifs Ã 
leurs            propres prÃ©fÃ©rences du moment (nuclÃ©aire, vent,...).            Comme nous allons le voir, on n'aura
plus besoin d'oeuvres de bienfaisance            sÃ©lectives "d'allocation de fioul" et autres pÃ©nibles            quoique
bien intentionnÃ©es protections de l'Ã‰tat.

 4. L'Ã‰CONOMIE DES RESSOURCES

 4.1 Ayant Ã©tabli les rÃ¨gles fondamentales,            revenons sur notre affirmation "toute crÃ©ation de richesse       
    est une fonction de la consommation totale d'Ã©nergie". Cela            parait simple mais c'est, bien sûr,
incroyablement complexe. L'efficacitÃ©            avec laquelle l'Ã©nergie est transformÃ©e en "valeur           
ajoutÃ©e" varie largement et, en effet, on peut tout Ã             fait dÃ©penser de l'Ã©nergie dans des actions
manquÃ©es            ou destructrices, ou, osera-t-on le suggÃ©rer, l'utiliser de maniÃ¨re            extravagante et
Ã©goÃ¯ste dans certaines activitÃ©s            de loisirs consommatrices de puissance (et bruyantes). Une grande
partie            de l'activitÃ© Ã©conomique est orientÃ©e vers des            industries " Ã  coûts ajoutÃ©s" qui
consomment            Ã©normÃ©ment sans apporter grand chose au bien-Ãªtre            humain. Classer, et cataloguer,
ne parlons pas de mesurer, des activitÃ©s            aussi diverses serait une tache redoutable. Cependant nous avons
ici            une expression qui est essentiellement Ã©conomique parce qu'elle            dÃ©finit un ingrÃ©dient
universel - un coût- dans            toute "crÃ©ation de richesses" Ã  la fois tangibles            (marchandises) et
intangibles (services), dans toute activitÃ©,            mÃªme dans tous les processus conflictuels de maniÃ¨re
inÃ©luctable.            Cette mesure du coût (quoique indirecte) est essentielle dans            la conception d'un
systÃ¨me Ã©conomique capable de s'auto-optimiser.

(Ã  suivre)
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